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fie Théâtre National se repositionne
...

Enfin! Levoilà relogé.
Etdans un lieu

à la hauteur
de ses prétentions.

Sans doute
le changement

ne s'arrêtera pas là.
Reste le défi majeu r:

artistique.

CARLINE T AYMANS

Les bras ouverts, dans un irré-
pressible geste d'accueil, les colla-
borateurs du National ne se dépar-
tent pas de leur enthousiasme.
L'un montre la luminosité de l'en-
semble, l'autre, l'usage symboli-
que des couleurs (portes blan-
ches: accès libre; portes noires:
scène), le troisième pointe l'orga-
nisation symétrique de l'ensem-
ble... et, ce faisant,
tous se réfèrent immé-
diatement, comme
poussés par l' évi-
dence, à ce lieu fraî-
chement bâti, pour
év~uer pourtant les
changements prévisi-
bles d'un point de
vue purement théâ-
tral.

Très vite, la conver-
sation tourne autour
d'un bijou: la salle de répétition,
vaste, comme l'est la scène de la

Grande Salle, et équipée d'un pla-
teau technique identique. Désor-
mais, tout le temps imparti à la pré-
paration d'un spectacle se dérou-
lera donc dans des conditions simi-
laires à celles du plateau, décor
compris -une large porte en per-
met le déménagement d'une
pièce à l'autre- pour un gain en
qualité finale évident

Diversité
En outre, la Salle en deviendra

d'autant plus disponible, puis-
qu'elle ne sera plus réquisitionnée
pour les répétitiQns. Devrait s'en-
suivre, donc, une programmation

encore plus diversifiée que de cou-
tume, plutôt qu'un allongement
des périodes de représentations.

"n faut cesserde C10ireque jouer da-
vantage permet de gagner de l'argent,
répétait encore Jean-Louis Coli-
net, directeur à venir du Théâtre
National (voir ci-dessous). Chaque
représentationcoûte, au contraire."

Par respect pour Philippe van
Kessel, directeur sortant mais codé-
tenteur des rênes pendant une sai-
son encore, le nouveau venu n'en
dit pas beaucoup plus sur l'orienta-
tion de la prochaine programma-
tion ni, a fortiori, des suivantes.
Des indices, quelques acquiesce-
ments, des silences loquaces...

Métissage artistique
Ainsi, son grain de sel festif (soi-

rée sosies, nuit brésilienne...)
ajouté au festival de lancement

concrétise déjà son souhait, claire-
ment exprimé, d' "ouurir k théâtreà
d'autres activités",d'autant plus que
la technique de pointe équipant
les lieux permet de nouvelles ex-
ploitations. Par ailleurs, imbibé de
la mission de service public con-
fiée à "son" théâtre, le nouveau di-

recteur prévient qu'il
tiendra bon, lors des
discussions avec le mi-
nistère concerné,
pour l'obtention de
gros subsides, à inves-
tir aussitôt dans la
création. Et il se mon-
tre aussi ouvert, par
nature, à toutes les
cultures et soucieux
d'intégrer dans son
public toutes les po-
pulations de la cité.

"Parler de "public k Plus largepossi-
bk" ne revient pas à parler de chiffres.
n faut aussi que l'audience soit laPlus
cumposite possible. "

D'où son audace de parler déjà
de National comme d'un "lieu de
brassage et de métissage artistique",
où s'exprimeraient des artistes
d'ici, bien sûr, mais aussi d'autres,
venus des quatre coins d'Europe,
et de préférence en même temps,
pour favoriser les contacts. Un pro-
jet qui rejoint un rêve de Jacques
Huisman, désormais concrétisé
par le prix annuel qui porte son
nom. Comme si le nouveau Natio-
nal recommençait à zéro.

o

1Venu de nulle part..

Regard tranquille. Elégance in-
née. Attitude sympa, mystérieuse
et hospitalière: cet homme, déci-
dément, ne manque pas de
charme. Qu'il en joue sciemment
ou qu'il le porte innocemment im-
porte peu. Le fait est qu'il touche,
sans faillir, quiconque s'attarde à
lui parler. Et pour le moment, les
approches sont nombreuses.

Le Théâtre National célèbre-t-il
quelque événement que tous les re-
gards se tournent vers Jean-Louis

Colinet, metteur en
scène de

son état, ancien directeur du Théâ-
tre de la Place, à liège, et, demain,
successeur de Philippe van Kessel
à la tête du premier théâtre de Bel-
gique. Lui ne se pavane ni ne se dé-
robe. n vit Avec un mot en leitmo-
tiv: aventure. "je n'ai absolumentpas
deplan de carrière,dit-il. il Y a un an,
je ne savais pas quej'allais êtrecandi-
dat à ceposte.Je me suis dit: pourquoi
pas ~ L'idée de commencer une nou-
velle aventure, avec de nouveaux dé-
fis, de me sentir vivre... C'est impor-
tant, l'intensité de la vie. "

Tellement qu'il prolonge sou-
vent les jours jusqu'au fond de la
nuit, pour "refaire le monde". Et
qu'il "adore partir en mer, seul ou
presque. Ou s'enfoncer dans les vil-
les du monde -"j'adore m y perdre",
ajoute-t-il- alors qu'il préfère,
pour y vivre, le vide de la campa-
gne. A Bruxelles, il ne s'égare plus,
au contraire. "jem y sens bien, dit-i!,
mais cummeà L~ ou à Milan. Mes
racines sont Plus affectivesque territ0-
riales: ce sont mes aventures théâtra-

les."(C.T.)
o
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FOCUS > THEATRE NATIONAL

1945 1949 1958
Le Régent signe l'Ar- Jacques Huisman Le Théâtre national
rêté fondateur du reste seul à la barre. devient officielle-
théâtre belge. La par- Les pièces du TNB ment "d'utilité publi-
tie francophone du sont jouées au Parc, que". Sa mission se
Théâtre National est au Molière, aux Gale- précise, de même
confiée aux Comé- ries ou au Résidence que son ouverture
diens Routiers de Bel- Palace. En 1952, un ar- vers l'international,
gique, troupe fondée rêté royal fixe les con- chère à son direc-
en 1935 par Jacques ditions de finance- teur. Il lui manque,
et Maurice Huisman. ment des théâtres. déjà, un lieu propre.
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1985
Jacques Huisman (76
ans) part à la retraite.
Jean-Claude Drouot
le remplace, suivi, 5
ans plus tard, par Phi-
lippe van Kessel. La
tour Rogier se dé-
grade. Les étages se
vident progressive-
ment.

2001
Le Théâtre national
déménage momenta-
nément vers le Pathé
Palace, trois fois plus
petit. Le projet de
construction du nou-
vel espace au boule-
vard Jacqmain est pré-
senté à la presse.

2004
L'identité du nou-
veau directeur est dé-
voilée quelques mois
avant l'ouverture
d'un nouveau bâti-
ment superbe,prati-
que et lumineux. Il
n'attend que les ac-
teurs. Le public de-
vrait suivre. (CT.) 0

La Tribune de Bruxelles
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